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Note explicative 
 
 
Chaque élection donne lieu à des changements dans la composition du Parlement, ce qui, d’une 
certaine manière est le signe d’une démocratie bien portante. Les électeurs ont le droit de voter 
pour changer de représentants s’ils ne sont pas satisfaits de leur travail ou s’ils préfèrent donner 
leur voix à un autre parti politique.  
 
Ces dernières années, on a assisté à un taux de renouvellement élevé des parlementaires dans 
toutes les régions du monde. Dans certains pays, ce taux dépasse régulièrement les 50 pour cent. 
Or, les raisons ne tiennent sans doute pas uniquement aux choix politiques des électeurs. Il arrive 
par exemple que les parlementaires décident de ne pas briguer un autre mandat, ou que les partis 
politiques décident de ne pas réinscrire sur leurs listes un parlementaire en exercice.  
 
Le renouvellement des élus peut avoir des effets positifs et négatifs. Il ouvre l’accès des 
parlements aux nouvelles générations de représentants et peut insuffler une énergie nouvelle à 
l’institution parlementaire. En outre, un renouvellement régulier peut contribuer à faire progresser le 
nombre de femmes, de jeunes et de membres de minorités au Parlement. Cependant, on peut 
aussi se demander si un fort taux de renouvellement ne risque pas d’avoir une incidence sur 
l’efficacité du travail qu’accomplissent les parlements.  
 
La fonction parlementaire est en effet un travail complexe. L’idée est largement répandue qu’il faut 
aux parlementaires au moins un mandat pour acquérir les compétences nécessaires à la maîtrise 
des différentes facettes de leur travail, ce qui est d’autant plus vrai dans le cas des femmes et des 
jeunes parlementaires, qui doivent se familiariser avec les règles d’une institution qui, bien 
souvent, a été créée pour répondre aux besoins d’hommes d’âge mûr. Si les parlementaires en 
exercice sont remplacés avant d’avoir eu le temps d’acquérir certaines compétences, on est en 
droit de se demander si le contrôle de l’action du gouvernement et l’examen des projets et 
propositions de lois ne risquent pas d’en pâtir. 
 
Les partis politiques jouent un rôle central dans le choix des candidats aux élections. La question 
se pose donc de savoir s’ils n’utilisent pas aussi ce pouvoir pour assurer la gestion de leurs forces 
politiques en récompensant certains candidats et en en écartant d’autres tombés en disgrâce.  
 
Se pose aussi la question de l’effet du renouvellement du pouvoir législatif sur la manière dont 
l’institution est perçue. Il ressort du Rapport parlementaire mondial publié conjointement par l’UIP 
et le PNUD en 2012 que, ces dernières années, le public attend une responsabilité et une 
réactivité accrue des parlements et de leurs représentants. Une forte rotation peut contribuer à 
donner une image d’adaptation et de renouveau, mais peut aussi soulever des questions quant à 
l’efficacité de l’institution si ses membres sont perçus comme peu expérimentés.  
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La réunion-débat vise à examiner l’ampleur de ce renouvellement, ses causes, son incidence sur 
le travail du Parlement et sur la perception que le public a de l’institution. Elle sera l’occasion pour 
des parlementaires venant de pays et de systèmes politiques différents d’échanger des vues sur le 
sujet et d’identifier les bonnes pratiques permettant d’améliorer le fonctionnement du Parlement et 
la démocratie.  
 
Questions à étudier : 
 

· Le taux de renouvellement des parlementaires est-il élevé dans votre pays ? Est-il en 
hausse ? Quelles en sont les raisons ? 

· Quelle incidence a ce taux de renouvellement sur le travail de votre parlement ? Comment 
faire pour que les nouveaux parlementaires acquièrent les compétences dont ils ont besoin 
pour être efficaces dans leur travail ? 

· Quels sont les facteurs qui conduisent certains parlementaires à ne pas briguer de nouveau 
mandat ? Ces facteurs sont-ils les mêmes pour les hommes et les femmes ? Dans quelle 
mesure les partis politiques sont-ils responsables du fort taux de renouvellement ? 

· Un taux de renouvellement élevé donne-t-il davantage de chances aux femmes, aux jeunes 
et aux groupes minoritaires d’être élus ? Ces groupes en subissent-ils particulièrement les 
effets ? 

· Quelle incidence le taux de renouvellement (élevé ou non) a-t-il sur la manière dont le public 
perçoit le Parlement ? 

· Le vote des jeunes contribue-t-il à élever le taux de renouvellement des parlementaires dans 
votre pays ? 

 
 


